
Contes de la Brume 
 

Elle reviendra 
Conte Meikô 

Triste histoire que celle de Shizuo. Cette grande et belle poétesse du peuple Meikô avait 
grandi au sein d’un monastère, abandonnée par ses parents alors qu’elle n’était qu’une enfant. Ses 
poèmes avaient un étrange pouvoir : les gens se sentaient apaisés, les conflits se résolvaient et les 
guerres ne duraient jamais longtemps. La lecture de ses recueils permettait à chacun de toucher du 
bout du doigt un peu de la sérénité que l’on prêtait aux Kami. 

Passionnée d’étoiles, elle regardait chaque jour le ciel et se promettait d’un jour s’y rendre. 
Les mouvements des astres célestes la fascinaient au plus haut point, si bien qu’un jour, elle tomba 
amoureuse d’une de ces étoiles, l’appelant de tous ses vœux à se rapprocher pour qu’elle puisse 
contempler sa bienveillante lumière de plus près. 

Cette poétesse élevée par des moniales devait avoir certaines prédispositions ; peut-être était-
elle même d’essence divine. Dans tous les cas, il se trouve que de jour en jour, chaque nuit, les 
astrologues de tout le continent purent constater que l’étoile se rapprochait effectivement. Bientôt, 
toute sa lumière rendit les autres insignifiantes. Les poèmes de l’époque affirment qu’il y eut bientôt 
dans le ciel un deuxième soleil aussi gros que O-Hisama en personne. 

Cet événement hors du commun fut pris par certains pour un signe très faste ; d’autres 
annoncèrent que la fin des temps était proche. Des conflits se déclenchèrent et l’une des nations 
l’emporta sur toutes les autres, les détruisant les unes après les autres et les obligeant à s’unir pour 
parvenir à défendre un tout petit territoire. La sagesse de la poétesse n’y changea rien, même si elle 
essaya de tout son cœur de rappeler les Hommes à de meilleurs sentiments. 

Épuisée, effrayée et attristée, la poétesse tendit une main vers le ciel, le doigt élégamment 
relevé, espérant toucher du bout du doigt son amour. Alors, un pont de lumière s’ouvrit et elle 
quitta le monde, l’abandonnant à son triste sort, pour aller vivre à jamais sur son étoile. Parfois, 
lorsqu’une comète approche, les astrologues se demandent s’il s’agit de la poétesse qui revient, et 
si elle pourra de nouveau éclairer le monde de sa sagesse et de sa douceur. 


